
l-ouis Vcuilloi. Icuis Jeux ont fait pjrlcr deux. « Oti

irouvait même qu'ils excellaient à ciccr ties couranls d'o-

pinion. » Certaines âmes 'c laissèrent .iller à des senti-

ments d'animosité confie les laiiiues qui se consacraient à

la défense Je la religion I .a chose s'est é^alemeni vue chez

nou' Pourtant disait -on, les rédacteurs de ce journal

n'avaient été repris à aucun ir.bunal spirituel pour une

erreur contre la foi. .'i .uicun tribunal temporel pour une

offenfc contre les personnes

Toutefois M labh' Ci kIuc!. dans VAmi de /(t /û'/i^iun.

publia une série «.rariicles ^lirij^és contre la presse religieuse

laïque. Le vieaire général d"v)rléans d.énonçait des abus et

des empièlemcnts. en reprochant aux journalistes de com-

mettre sans cesse de };r<ives erreurs doctrinales. Louis

\ tuillot lepondait « Pourquoi la vérité destinée h sou-

« tenir une {.'.uerrc éuiiic'le, n'auraii-elle pas de;^> esc.^drons

i< légers, des scKiats e\eicé.s atix combats des broussailles

«et toujours prêts à partir' Voilà l'œuvre des laïques.

« Us sont bons à cela; je dirai plus ils y sont plus propres

« que d'autres. » Pour fortifier sa thèse, Louis Veuillot invo-

quait Bossuct qui a prescrit à tout le monde de prêcher

l'évangile. « Lorsqu'on entend les prédicateurs, je ne sais

« quelle accoutum.mce malheureuse de recevoir par leur

« entremise la parole de l'Évangile, fait qu'on l'écoute de

« leur bouche plus nonchalamment. On s'attend qu'ils

« reprendront les mau\ aises moeurs, on dit qu'ils le font

« d'office; et l'esprit humain indocile y fait moins de ré-

« flexion. Mais quand un homme qvc l'on croit du monde.


